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sanciifin te. C'est pour cette fin spéciale que l'église fait or-

r ais e. Si 1. C dsigitt-des î pitrcs pottr être les dispen-
tteurs do s-elmystères, ausi bien que les irédicateurs de ira

Iarole ; s'Il rddtn quui eul eût une autorité suprême %:ur
tout1e troupotieau, sur les breluis comiiite sur les agneaux, ce

p'tait Pas pour leur nyantage nersonnel, liais pour la ien
commnthit Je îtous les m.îbr-es qi1ui fiiorment sou î.oîi.rps luuystique.

14. L agienusi divinment étabhie ciiom ie neocietà

estérieureiut vi-ibie et urgani-ée, devait toujours demeurer
tîle, tuine piarille sit-ióé luit être esseiitiellement et tons-
tainlienit vi,ible ; et parmi les ihiusions qui pré vaolnt Iois de
léglise, il n'en est petit-être pas une plus opposée la ruisoin

iiusnine -u à Li véraité de Dieu queicelle qui prétend que
léglise i levenue invisibld. C'est commp si Von vouisdisait
qu'un vaisseu iest toujours vogî ant sur la mer, mais que,
da1s une occasion unptlcorinte, il a été sou. l'eiu ienidaint

plisieurs sies, quoiqu'il soit reveu î depuis à la surfece
avec. Lie nou veauClx angres et ii nouvel équiipg. I,'ssertion
laisse percer sa propreh b<urdit; on) admet quie l'égie di
Christ est perpétuelle, qu'elle nie put périr, Mais qu'elle a

(ielquefous éé o viblte. S elle a eté imyible, crnmen t.
d'accord av.c le sens comuipeut-n soutenir snim existen-

re, sinon comme ces gardes, placés 1p-s du sépulr:l-e did

Sauveur, qui atteitènt un vènement coiinu en ayutî été
Les téiiiui.!. et cui dirent en même temîp îqu'ils étaient en-
dormis lorsqu'ariva cet vèinirint ?-- ils i mest inutile
d'insister sur ce puint. . La prédication ouverte dle lvnigil-:
la promulgation des règleieis il de d isiplino eî-î ligi.
de lemps à utitre ih.. cîonîeion de nouvelleîn prnmns et
de nuî'ivelles iationus île simcle e seièle nt-bit dk-ii
cents isi ;la succession de jilsteurs ;innattoin île non-
venux levites pour le sotien du(ilsanicituairo; la tenudesrn-
rites, t:uit tgiémtt i qle proviiriaux ls s;Ivh,; -es des
unairrs; la lîndta:;n d Pigl.es; i d-Rcion; d'herelqus

is rusi>taIei2s aux plnipr utés et ux phuinc-s ; ls dis-
ssir5, et immme les sean-das de ses imbrei tu;it aes-

te ixAnce el visile et erîétu'lle e ielica onnue uue
o.ntinution tic île ta socilt établie par d ti l-vin Signlîeir I

hi-nimme. Counss(rtirnt le pro-nese, que le divin -oi-
latuir de cette societé lii a faiies de toiijoiurs demeurer aveu:
elle, se siit arcoimplies, et d:îus ce <as vOAmjs êtes bgé, û
que vous; croz en hmul, lti q es voulez vous siauner. dI

hcrche'r la vie par elle ; ou mtr;eet. se promiesses unrit
pas été rethiiCeý, et ators, îe n'est aus Igiui qui a tromi',
unis le RéJmprter Imme !-ense top; b'phlemaoirie

pou1hir qi,.e o lu.issiez vouis y; rirteî'r ..
15. Il est ieuet rpar là. quai-ne société extéri-ure ne

pet préteudre à tre Pgise de ieu, qui a reçu sa firme
et son urgami-tioin à une époqu posteri-re m jours ie J.
C. Ain F'uuie des marus de Peég!ite et iuel!c est poto-
liupe. Toute socié e doti I 'igmi re.ile a une du i ci i

plliente est nemepsairemeut empreinte ui sici de l'illéetinii.
té ct de I contra riçîii. Ses doctrines doivent lifirer utic-

Ieumîent de celles le la vraie égise, et étnt amihsi différentes,
doivent essentiellemuient étre fa ms, a miis :îi'in ne pré-
tende qîum hnnouveau oiii un autre Clir,t crt iesceduilduiil ,

mir les révéler comme conmtrediant ce que noare Chr is
avait révélé. Voilà done, cIer lecteur, iun remarquable nuri-
but Wont Dieu a fait une narlue particuliire et exclusive Je
son église sur la terre. Rel.s-z ce que je vins de du-e : ét-
di z cet argunfc r lnemssez-y, et voyez que len ci est la
ennséquenceO îar rn i-plrt avou-rume. La n r:ie eOi a
ommen aC et te etihie une iteiètè extériett et visibe
dI; temps dle J. C. et le se' apotstre Qcau u la nI oeIt Ioiu lit

lréeutn:e eghii à a uee vouis m a rtenez, n-elle pris
manwe ? 1qudul a+mlle reçu in f-rme, et ernmencé se

.mionts comrume siciéte viiblc ? '~ý a d tr !ue -s

ièc'es trop tard. Le U tr-ines -un lesel -e -t rîndée,
ouit Il éti , ù que de son origine. les adoctrines nuvcl-

lsi par cans-parIt nucenire'et non rive:es pari l
Sauveur quie iuiuis alorohis. Gte üpiveC '- iniversllei. Il

a existé île 1î -éies rneque d n iln 1uile iiiiieni it m de
NI'égrucumai i le iùéei2ruîîueùilués tiesma roimianion,

et toutes les tersones qu'ils avient pu enager datis blurtin

révole. nit toujuis r herrhé a lformer une gise separe.
miodele prAs leur propre invetiont, et dans le but le

donner une pis granIe extenin e:t un pus gennI deelop- ,

peient : rirrcr'urs danu ulesue 2 ls itaient i:eills.
16. Di ju; Pli , coimon hAoitte t P.

scnutiMlenti't rine. Li r:ion enh i ,'vidiiln. Do qu v
on:igi iuiremntu rictélu le t- etîuiune, queilce comigne, t7et ln ;
la vérité est ne essiremii t 'îr, et la oii. ond éo a
noitre div; iauiveuir et uuue d lit royance de etre vérité,

<yu n e t i que J. (C. a -evta e å son (gise, do it nécs-
.iren t produire PunI/itde foi parmii ses imencbres. Tanit

uoils demeue at daus la véri:é d 'enseignement de J. C.
il ne peut y avoir parmi eux de divisions ai d'a nti:o ismte ue

rane.S'd v a les divisios par rapport iàvecriains points
dle ln révltimit divine, ce sera parce que 'c'a se sura étar-

té le laénrité, et iie 'oui aura itbrass l'erreur d'um cté
ocu de tnitre. La parlie.quii eumbrasser ainsi 'erreur. es-
era nécessairement dI'apuarteir à la sociét qui avait. té

fondée sur la 'rovne tIe la vérité. .n déf'ctinu pourra
etre auisi ciinsidAirable tue r-elle qui eiut lieu par suite de
I'hr été icd'Arius ; la défuction pourra diminuer le nombre le
ceux qui jusque la avaient éèi compris d:ns la commuunilltioni
de léglis.; mais l'unité de cette ég!ise, 'sl-A-dire, dle ceux
qui demeurent. fiJèles à (e qui avait été la croyance 1011-
mine de mus jusqu'aluur, n'est ntmlltementaque oui dêtui-
te. Vine branehe mtialade n t sélprée Le riie, il -t vrai
tnais l'arbre uii-même, avec ses r.raciiner, et s:-t. trotne, ses
fleurs et ses feuille eimeur le même; excepté en eque
I'exten'ion d ses tinuchues a été extérieurement diminéc

par I'amnip Iulltation de la partie miltide. Iépreuv de cette
suite dans la société visible le iléglse sur la croyance des
mêmes arnic!es de religion, que ceux qui oit été originaire-

nit. rîvclèis par J. C. et. atteses paè r p g'i e elle-même.
seuIs ce nupprit, tantdi, que la uum111on ratholiq e est stp-
posée cona mrendilre ru uminis deu x eetnts umill itns île toiuties
natiions e i.dci toutes lan gies, île totu lis trnibluis et de 1ons î u -
pIcs, il un' a ponint île ihvisions pîarmi eux ; il 'y eni a pais

etu derii lue commuttencelment ilu chr-istianmisme. Et teommei omi
petut ruemoînter cres rayonîs île la liiunmlère, quhi é clairnuit nto r'
globle, nîu sîoleit lîi ils êîmunent, ansi la fui de chîaqume iîîdi-
vidlu dansi 1%iseb5 entière est-elle ltiqîute aveL'cele<le ti

r.hueit nmemubre, et cille île toius les meml>ires, par~ raport à
I'artilo e l ré~vélaîtioni divine, faite panr le fils dle IDieu.

Touts crtoienit, et ont recouîrs aux muimes insititutionus saîrut-
tmcutel les duî Sa uveuir.. T'ouis recomnnaissenit-et rèvèrenut lrî

mêmen oi-ranisation ur pstourrle, le miimé.i sa cerneîe uî>1iiuut, le
mlimue épiscopat de .1J. C. represett et.exercé secondîîaire- -
muenut par nuu grauni îiuînomre dlans l'umtiv-ers ; la mîie rimtaui-
té unignlle et enieure, ét-rliliî ur J. C. et aenerorué à Pieu-ne
et ià ses StLsucssur.sc sotul;. T'elle est maî~intenanuît, ut telle a eéé

siun intterrupltionu iliuit.dix hîuîuitcents nuis, l'uniîé cIe cette sou-
ciété visibile, qlui est l'église île L. C. (A conmtinuer.)

Faumes a cotiriger dlaus la Lettre I.

Paragraphîle 2, lignuo 12, aîu lieu dle maîitaigif, lisez ligaretd.
do 23, r - éties, do réfufée.v

''do -32 - -- luellumier, <lto 1 .Ieirmin.

r -3> 3, rerti do< 'rtvdld.

. CORRESPONDANCE PARTICULI -RlE

-MEÈL.NGES REI :GIEUX. «

Québec, 12 février 184-8.
M. L'E D ITE UR,

Les principauxs événements de la s"maine Fe bornent aux
élections municipales ; elles ont été remarquables pour avoir
uns enu reliefin de ces pmeigés ldangereux cien agisant
sut la multitude deviennent nisfilles par leur influtenice, un-
rnédinte ou tardive, sur le imntéru des masses Ainsi que l'a
a il ressetlir mta dernière lettre, P'lection du quartier St.
îen s'est termirée marli en fur de M. Dorval, -le mnias
alite et le moinsinnstruit des deux ca ndiuts qui se disptttient

la reprlsetation le cete division importante dle notre ueit.
Cette préférence île leeers, à l'avantage d'un homne de

ma éfi îr, réiue d'une prévlmetioni njute.crée pou r tccasion,
at prjudiice les membres des prossions ibérales. On siterait
assez en peine au quartier St. Jean de défir la nature ui
l'eîpîéce île torts quaurnient puuu conlmethe lces derniers atu dé
triment le la hose upub!iqe,des octrines libérales ou des in-

trés uta ( nlocali:é S.Jten ; muais lu secret ie cette ar.tipathie

prononcée à leurgari.n'est Ias diirileà dien,er le Mit
totsml.Quelques citoyens (dul faubouirg, lpeu thpo.«ós(eni

a-vemr de .. Rotaille,soint parvenus à lenauumrer se- inten-
tio et A luh rvir,par -e umoyen, les suiTrages de la majorité.

(:elte niinamtvre, roiic toutes celles qui lui ressenhuenit,
a été effectuée dans 'ombre ; êt le résu;tat île cette lec-
iut dérivant d'une telle cause n'r ps dii affliger profondé.
ineit . . RM bit. ille.

Ce ,uont gnr les électeuir it qitartier Si. Jean par
tli dn de AL Dorra, le ·'ici : lu's services probAntes îioi

ulimidne île méier, culfer in-hmstri.i xciceLt hliomme u
fl, rta.-s olueint ieupabhe de lînetons uniiles.

Il ne suff pas un mre re de la corpourîtiin dnissi.uer aux

UnHes, il lii fanten tep<w npurn pniiuavtii les m e u-
res iuilte. les soutenir, comttire tes projet< ;dont tPititénèt îui-
liic n li semble a5 reriaer l'exécutioni il liui faut enfinî
s'nighiettir n t roii- d voirs, rugir, écrire et lparler. Or,,si les de-

voirrs -/étal do M. Dorvai lui peiernenitlt 'ntlidduitit q ui'exige
sa noutlu fnction. (ce dont tount'le premier j doute), e ede

' l e ribins municial es,il est iolividuellementau-
dessous up a tAche pour la resw.

ininuunt, qu'ont perdu les élenleur;i. Les set vices cf-
fArtifs d'un jeune u.itnîen île saoir, qui n ds connaissances

iritiuqwues et nuuel r ennritii ie .ctiieste beaucoup d'esprit
puble. et d'artvité. Mais a uajurité de M. Doncva n ura
l>iemiltît loreaîFn le r-gretter ene cietnsciller ne soit pas i
imliie de rIre à o- u ur r les series égaux à ceux dot
la siton St. Jeant et dejà redevable à M. le doctutir Robi-

taille.
hiornque des in'i iglce4 électorales mérite toujours u'être

connu du pubic. Il .sert à le metre ai véritable oini le
aue d amiires qîui iinrssent et lui permit de dicsinguer

t'ipini uotln populire de c' qui n'ei a quel'ri P a eice.
lais je n'eut ai ipas fini su l'élection Dorval ; un mot

encore au su jet u itriom;ihe qu'un lui a fait, et j'aurniai te mi-

uié sur ce chapiiitre. Les paurisianhs( dIt con.eiiler éltu voulaient
unm déostrution nrgique ut puluts >ignilicuative ei faveur

île lour id qu'une simpleéletitioti u rndidat fivori. Ils fi-
rnw (-elle dmonstrtior. uniloir par les Prncipales ruer
de In villu, M. Dorval gravemunt assis atis un fatteuil. Une

fuie tnbruîe lui fesait cor ége ; mis une vuiture arranmgée
ilouiil de iLver:in étieri ttnirait surtmit tliientiou. On y re-

iar.ait dux indivilus dont l'uir, armé i'une égohine, sciait
une pière de lis et antrea frappn-ni d'un nailletexécu-

It lirute aorlo:u.
Cete c'lrepréseintrtiOn synboliqe traduisait idèlement Iidée

que P't voulait re'dre. T- s-nitiui: gio re à ta classe

ouivnr' ! A lias le: homme dle pbi'son t
Au milieu d'unte p ltion unie de tel syiptônmes de di-

vsion sont rleremint fâchut ; mais ils încuiisent que le
iutrigaut qli les fAnt se mAnifter. Il est singuier que l

rise ovrière dliiuihurg S Janu se cons itue en ue iaste
ditiuhe ? Contre ri veu-elle e prêutuir? 1ntels parisans
liout aandnnée ? quels auis ont i.onc trriu sa enuse. 'eEn

uni uaur.t ele à sc >lnlin.lre des hommes de;,rofessionss?
Le quatiir Chnmphuin a retuiîisse son anni en repourits-

-ri Ni. \licial Connolh pour rouier son mandat à M.
Elie i Lars. Lr opularité a parfolis des reviremiuelts étranhI-

goi ; eil est reuirquer te c M. Cnu tlly quti, en IS37,
comirinit prmti les appuis le la enune populaire, nait p u..

"'i. lunépret. utirun de c-ui île sa proire origine.
1 , timii, t Cana lien de Q un. cc.-Cette institution a ou-

vcrt sOd oaes. dont la seiinde s'es tein tei erureui. Il'y

luira ".tion haqu semiaini lrudanl lui ale le ' nstituut. Le
Suîî' t dernièrenit traité é ut celmi-i .m Quel hommes ou

oinoiiuireumilîent peilîlir l'A mêrique. 'Cette quistion,suir lruqueu'
lr il mu'exite q uicîles doninéûes conjecuraes,r fourni mutière à
une dessert-ton iitéresante.La distusioni rnimi-e pour la s.-

uune procainer oulera suir"l'iilité dle lapoliti 1ue en ce îays.'
S'il était nret quei les Inendros de Pin-tut sait tenus
de dèposer leurs prodietoms rctîes etre les m"nis du se-ré-
:ure-rinl(v st, je mu 'Torcernis de vou coimuniquer cel es

dont le pubb mpourrit imer A prendrennuissanue. Ll n
tilut posade ue bibtiethuèquue mot i el'utif s'élève dejà a

puîs de 300 vhnnes, et il en est appne tuus les ju-s au
dlpt ldes rchiver, comme lds gratuitC, de la part dles aui

touî''mx de cette instituti n ssnte.
Gu::nrle /r/e Quibc.- . l.-éditeur le cette ancienne feihle

t tninant M. Ronald McDnald. Ci ionusiwuIr écui
avec lin mme f::ilité les dieuix anigume ; personne tue lui re-

fun l'avaninige d'étre un trrdunucr pa(rit e la langum a-
g1ae ; mrite s rare mêm- pami le- rnuiî ns. Oit

auit quel cet son style. et a qi ælpoint il est avataiugc ux
lc-eîurs le triuive-r dans la rédaction d'un journal P'e1xemiiuc
du ier pujint nu prueptî'. ..

Sentece's de- lc couir enuneml/.-Enî voici la liste:
Pierre Sinmînr, et Thuouias Sunrd,. vml onyee citr-action

bulg'r)-3 annites dle travaux forcé, anm petiitentiaire. .
Eletonor Donant et Elconotr Green-Larcein-deux mtous

île dletî'nion,
Saueul Lemon.-Iare.m-euluf mois aux travatux forcés
danis la mio n dei crrn on.
Tliéodore Wrahlvnrt crieevantt (mtilitærei)-nrgcn'. obuteu

sous de faims prtxtes.-9l mmsu de trav'aulx fiurcs daus la
mtaisn île enrrectioni.

Jo.seph Mercier-.Bllessure itnfh gée avec inte'niin.--Unt
ulueis duP1'nst.n et :£25 <l' îmeuîîe ou l'cempnisonnemeînt jus-

<'t ainfu.rmon. -

"ilm Ross--ol" avec ellraction-tros ans dle travaux fur-
c-s nau péunendtnire. -

'J'mpiera7ture --Depuis deuîx jours le dêgol -a cess6;. al
froId ut te templhs est supeîmrbe. •••

- - NOUVE LLE ECOSSE. -

Nous -trouvons dans leIllerald do ce matin une do-
p 1îche t6l6graphique qui annionco P'acccssionî au pouvoir

des I ibpuu de la Nouvelle-Ecosse. Les nouveaux
ministres sont ; M M. J. 13. Uuekn. Michauel Tobin,

-Ii).tghBel osl, Jeph IloWe, Jon. AfcNbil), Il. Iîuntingdnri,
W.F. De.barres, Lawrencre O. 0. Doyle et George R,

Yotîîîg.- On dit que les emplois seront rApartis coiie
.suit M. Uniatcke, procureur gén. ; M Duusbarres,soll.

é M. <Howe, secrét. Prov.; M. McNab receveur
gén M. Hutingdon, co!leceur de l'Accise. M. Me-
Nab monte ait conseil législatif >rendre la pluce do son
père qui vient de décéder.

NOUVEL LES ECCLESIASTIQUES.
AM. Il. Moreau, curé les Ccdres, est mnormé à h

cure de St. Eustache de li Rivière du Chène.
•. P. Porlier, curé <de Blmirfindie, à la cure des Cè-

dres.
M. R. Robert, curé de St. Jacques le Mineur, à h

cure de Bluirirndie.
M. F. X. Caisse, curé de St. Bruno, à la cure de St.

Jnrqtus le Mineur.
M. C. Champoux, desservant à St. Eustache, i la

cure de St. Brutno.
M. Balthnzard, vicaire à Boucherville. est nommé

ait vicariat de St. Eusitnehe.
M. Lionnet est nommé à in cure do SI. Lue.

SNo lueceîirs etrin rqeront sans dite avec plaisir le
discours dufi comte de Montaembert qui se trouve t la premiètre

iage, ils le liront avec attention et satifaction, car les pnales
conme celles du .ointe de Mont.lenibeirt ne se rononeeni s
tnnt s'en faut, par tous les hnmmues eh bie tin ladinité de A-
r-teur et celle du lieu où il îari doisent om trmour quel-

qie chose. Nàu s Jnnons t la dernièr page e colonntes
de « Pise et Fiorenre" et sommes J fité de reure plusieurs

articles aute de place.

L Mir nE LA rr.tGtos.-Niitre confrère do Qîîébec a en-
fin rompu le sieme qu'il vouliit garder. a usujet des erreur?
qu'il avait cnmmien en parlant de la loi l'éducation ;il nid-
mîîet luîi-t:mîme ritil in'auirit pas dû prendrel, h ireiier tn-
lenu du surintendant l- l'éducation, uis bien 'huùt te.se-

cond c'est touljiir quelgq e chose. Noire ecfrèére ajute
qu'il sait bien quIe la loi Ordonne le prolèveientd Pune enritri-
bntion mesuelle, niais il ne nous dit îs pouironi l n' n
pas parlé lors de son premier article. dans lequel il voulait
lire voir lespeliis revenus qu'uont ls connisaires d'écoles,

pour le sontien des instituteurs. Il n'aurait pas vout tans
dote avouer, qu'il est enuemi déclaré de la présene loi
d'éduention et que, lbon gré mal gré, il déesire la voir chan-
géo. Quant iux eécles normales, voici ce que nous dit nore
conirère de Pdmi: " Nous ferons remarquer aux .iélnges
Sque nous notns snmmes borné à regeutr l'absence dî'éo-
"e les normales. Que le Dr. Meilleur les ail reoanées,

Squ'l les ail lendtIépy, neit imporle ; il est le ffait rue
" ces écoles n'existent pa, et ce fait inouus lPav(ns sigln!ê, et
orien de plus." or nms, nous ecrovons que ce nomit

pas sulisant. Puisqtie le rédacteur de i.Imi citnit un matin-
que. ue deftctutosi'e, ce n]'Mtait que jute de fire Ob-erver
qIe le surintendanut est du méme avis, et que e n'iéait n'.1,-
lenht le sa ftVte i cette défertunsité existe encore. A utre-
ment, on laimait anmoins un doute ài rnégard, et c'etait
trop, surtout lorsqu'on prétend vo lnir être j envers toIuIs.

No.-Arross.-La Geee Ojide de samedi nous ap-
prend qui» John Duval. Francis. G. Jilinîson et bJohn-Ros.

ers., sont uorlms conseils le la reine ;Winiin R. F,
Berfrl, écr., grcllier de la paix pour le district le Da'hrst :
Daniel McMamrtin, écr.. juge de la Surroate Court poIur le
istrict de nBaMurst. Il est bien pet de prsonrne qui puisseni
dire quel besnurgnt il y avait de normner trois nouveaux
conceils de la ruine à ce înmmenît-ci ; cepeida n n o mi-

uiuns sont louvre de nde s ministres, contre !euîl le lpeple
sest prononch, et qui conprennent ou veulent comirendlrle'
assez pe leur posi1ion présente inur continuer t faire (els
nmnxiins importanlep à p'acer leur créntutres, et peut-
être à nmr par se plarer eux-memes. A c oipte-li nous
ne serions nt!lement étonnés de voir de nonbrets- nonina-
iions dans la Gizele Oj7ic iE-lie le samedi. Nos bons uînius-
tres veutent san doute voir quel cri P h vu. erer jeter con-
re eux ; et ils inuieneent pir accorder des robes le soie,
à pari les eniplois das le Haut -Canaa ne jeqiels noni
-omncý munoins u iirs, mais qui sont uins dome donnés
conmne ceux l Bas-Canada.

veulent-ils enfi montrer queil Pang coule dans leurs veines.
Nós nîoins les A mérienins n'en continuent pas moins lenri

motions ,l'annexion et toutt le reste. Voici ce que - nous li-
sons tans la .MiVm:e 'hier soir
Le H'erald de New-York reçu ce jour, dit que les hommes

ariquan ots i sritg.o;à dane le congrès et ailleurs, s'occu-
pent d'un projet de réforme dans toute Punion par laquelle ils
feraient la paix avec le iMexique en n'en fesant qn'une seule
et rnême république avec les Etats-Unis ayant les mêmes in-
terets et formant une nation honogene.

POUT ST C tLES.-Il est mort le 5Fdu courant 5 émi-
grès ; i rete en.ore 130 convalescent.

cn.Loaoronmr..-Nins apprenons avec satisfaction que les
médecins d Ale ntr n ont commencé à servir de ce nouvel
'gent ; et que ces jours îleriuîers même, le Dr. W. Nelson,

s, avantageuisement ennun ecomme médecin, a fait une rpé...
rati m dangereuse et des plus do letireuses suir u ndiid des
environ. le Montréal ; préalablement aI. Nelson lui a fait
presenté du cl!oroforne, et l'opération terminée, le patient
a avoue n 'avoir éîpritvé aucune douleur.

:rEcURE.-ia Revue C'anfdirnme nous apprend que i.
iierne Parent fern samnedi prochain l'Institut Canndien
:1u leeture, Jont le sujet est: I Considérntion sur noire sys-

tème dd da on populaire, sur P'ducaden en général, et
les moyen. lgilatifsd' pourvoir. Nous n'ncourageons
persotInc àassster àcete lecture ; car nous savons d'avance

ie la salle sera trop petite pour contenir tous les citoyens
qui vodoni maire partie ie l'auditoire.

L ELUCION D nrtTi:Fn.-Ctte élection continue à être
la sujet le bien ales correspndances, etc.; on prétend d'un

cot qlic l. A rnst rng avait la minorité d'un autre, on di t
uie c'était M. Deroie. E'nfiln l'Ec/wnous donne des dé-

Squi epliqîuernt de ln manière la p!nS satisfaisante la mtt-
joreé d e M. Arinstnron.

TNcQtÂ erss. mm: AxrNN mlaîr.--A ljourd 'hui, Fa
Révérende Scour iuirthubize, de lHotel-Dieu( de cette
ville, a céI !e cinquatième niniiveirsaire de sa pio-
fessi, n religicuse. C'est Mgr. le Coadjuteur qui a re ig
la ré(oveion de ses veux ; M. le Supérieur du Séni-
tunire u célbré ai messe et M. Toupin c fait un excel-
lent srrmon appropri ààa irt-constance.

. L rEis.- Le temps est froid et clair ; les chemins

-On accuse les pauvres irlandais d'êire bien féroces,
mais leur:; bourreaux le leur rendent bien ils leur oni fait
savoir dakis une gazt-ictte qu'ils vont tuer un prut re pour cia-
que individu asàassiné. Notre autorité est le Tablet de
Londres.

-- 'r Corbob Busi doit être ait cardinal probablement
pour sulèer au cardinal Ferreti dans la secrétaircrie d'E-
tat.

(t La prochaine malle pour lEurope sera close a Mn
trèal le IS courant à neuf heurez. Les journaux doivent être
jetés à la pose avant S heures.

CO lRESPONDANCES.
M., c'est une obligeance très facile; car la réponse est noni
M. P. B. corntiniiuez, ça va tues bien.

S . . . Ne-York ; neri de Piuf>ormation ; ne pourriez>
vous pas donner ihuelqu'informationî sur la rébidence du mon-
sieur en quetion?

M. D). Pirre; on Fera comme désirés,
F. I. ; votre lettre est reçue.

Le
de 23
tit

mure àn
d'avoi

craign;

Le,

~c et
aussi
ccelles

ACctOENTE LA nhLIGNxcE.-Nous a nvonsle plaisir d'an- 'miihm
noncer que les ucix passagers, que nos annoncions s'étre dtin
noyés, out heureusement pu s scauveri la malle et la dili- à luC
gence -ont été retrouvées depuis.

M. RUCSELL-Ce mlionsie un tlait l'un des passagers dans
la iugere JuHnt-Canada, dm l'accidem de l'uautre jouir; A

il a ilementuu î du ftdl que tes irau aurg:ns ont dheid é
de ldi faire Plmputation des deux mams, puur h i uven la écr,
vie.

. anusswictn -On a dea nouvelles de cette Nprovince;
la législatume état en session depuis plusieurs jours ; rien Le
d'i porittnnt. . Qu

c-rnioxs NUytcP.ALs.-Les élections municipales en nocesC
rette ville auront lieu le 6 Mars prochain. Les iembres de fi"
sortrnts sont :l M. Perrin, Fontacr, Lyumîan. Dgrwin,Eodier, A I

Ferrier, Blennhiîen, Gerrie et aims. . lcrîuiu
în. PnuunSTnAUnr,,..----Le procès dc 1. 3eaniry et iviè

terminé; M. Beudry um'st cnnruiq uche que de iumpi
aes.uilt. Il est sous cr.uition ; sa sentence sera prononcée au-

judîiî'lh ui. P
LA MA.L A -. Ats-Le vapeur ransathrtique a nujou'r.

l'hui 17 jours d mier ; oh n'un a ps ipare dle nueiees. --
M:nîtamNes.--Le 2P cîti, il y a grande réunioli ht J

MlonM:ands ; ls' invitations sni sis. lent G
Mr. nanonr.-Lu' Pilaf de ce uatin lit qu'il y a une rut-

meur que II. Badg-v a rntrer en sciu tc cmun'm rcat
avetM. .Rose, et que ha robe de suie accorde à ce deruie a -

été un moein de s'e-ntenre'.i
NoVFAU JOu'N . -A Co 1en-h, 1. C., il vient d' pa- ition

raitre un jonuirnl reformiste appelé le HIur;: Signal ; l'ali-.. les Pri
tieniîttit est le deux piastres ; il sort utnte fuis par scu.aine atei Cd

'.rn n nouMN..-Saie-s O'DonnPell, acusé d':nir cn- do la
levù un eîboiretuniostensoir et une nampe dilans PI.se tth
de'l LouPintew tä trouvo cpnue, leus

neux PflcriEEsstun SURLEOU .R- EnT R.spnNsAmLc. monis
-Noui_ donnerons veinrei laradut tduin d ces deuc x il - ur nlic
ches qm idepuis quelques jos ucculei i iree niadieinn. Iiln
. TgLÇGRAPUM o Q . E'c .t H nrFAx.-Nous voyous lar gav
les journaux dl'en lis- que la ria aibre les commic-unes de
St. Jenn, N. 13., n'a pas fait mniraipplrt fiworabic rau sujet U ir.
de ce télégraphe. . L'I1O

atEtaQE.--Les espêranes (le paix sont évanouies ; les rage
itreecommencerh : les, Caulifrmuienîs s, revirent, ct ont deomi

battu en deix endroits des détacrheumncns n îaéricaints; en t ti
.not les choses chatgent" d'allume. Peut-<,tre les Mexic:in

BULL T TîfIN CO3MERCIAL
Glasgow, le janvier, 1S4.S.

Lé bilane se vendait de 2 5c à 27e les .. 10 lbs, le rbs a
e 2 6 c, le N émêlé de 223e à 260. La fleur superine

Ù 32e Pe-ra-fine à . le, la moyenne A 27c la fleurfine
,et 2e, 'voine à 19e et 20c les 264 lbs., ltleun

ne à 25e et 30e ! quart, la Potasà Se et 30c. le,
bs. lit. perliass 32c et 3 3c. Le Pori,( V .;Iiess)St

it tO le qunri ; le .bSuf (Prime s) c à R5c. On
ait que le-s prix r.e unsent pas a d eàer . ce taux j
ll >e Craîu encor. une nisse.- ous empruntons ce4
s au ./ ra ransciot.

tientréal. 1.1. février 18418
blé même prix qe la semaine deri;ère ; l'avoine à
12. 6J l'orrge comime la senainc dernière, les pois
; les fèrev aiiéria;iines se vende-it de 5e à 5o 6d,
le C"anada de 5e 6(l à Se 2d ; le beuf com me précé-

e ni le porc de 4-c à 4c .. le beurre comme precé .
eum, le >urre d'crnbe Je *C Su à 5 ; les œufs de le Sid
Gd la da ne.

NAISSANC E.
Chanil43y, le 7 du courant, la Darne de A. Mercilic,

N. P. an mis anu monde un file.

1 courant, en sa demeure, simée en la HauteVille de
ec, dane Marie- Louise Duhoisveuve en premières

d 1feu F. X. Corneai, écuyer, et en secoldes noces
cp DSinis, écuyer.

krthier, le 9 courant, Pge de S2 nns, dame Angélique
, veuve deC feu Pierre NoiseuX, ci-devant desTrois-

Qu'and la ecurso du juste ici, las est nie,
-ans regrets- <ns remords, il quite séjour,
Pour lui la mori n'oýî pas le terme de la vie,
Mais le romncement d'un inefibale jour .
Au mène lieu, le du courant, après une tnaladie de-

oure, Dame Esther-Sophronic LeMay, épouse de Nor-
authier, ê-r, marchand.

-i vY-A 1,T UEITX.
ient d'étre publié par ls soussignès une nottvellc di-

t de L.A JOUfriMlE DU CHRII ETIEN" contenaunt
ères et les OfLees des fDimiautches et des principales

e Pannée, I-Oliice des Mors, et l'exercice du chemiîn
croix. Le tout u été revu et augmenté par un ecclé-
pi., catholique, et avec lapprobation particulière de.

gmndeurs tmnseigeur l'archevêque de Québec et.
eigneur l'véque de Montréal. Louvrage est imprimé

plus beau pr.pier, est bien relié, et ne retîfermne pas
s de sixr c-oit trente-huit pages, illustrèes de-douze,
res sur acier.

nouvelle et jolie édition( de la NEUVAINE . Er
NNEUR DE ST. FR A NÇOlS-XAVIE R. Cet .ou
sera vendu abien >on march ,savoirtrois -pastres eC
par cent.

D. E-T . SADLIER
No..79, rue Notre Dame,Montréal .


